DANS LA CUISINE DE CUPIDON

Sur un lit de soie, disposez un drap de rose et deux oreillers de jasmin. Parsemez de fragrances de musc en de légères touches.
Réchauffez l’air ambiant de grains d’attirance et de pétales de séduction.  N’oubliez pas d’y intégrer un nuage de sensuelle exploration.

Lorsque le mélange frissonne, jetez-y quelques regards de braise.
Ajoutez un frôlement lascif de dentelles et un soupçon de cuir polisson.
Pimentez d’une gousse d’humour, relevez d’une dose d’intérêts communs.
Laissez mijoter le désir à feu très doux.

Juste avant l’émulsion, déposez les yeux de velours au creux du décolleté, 
Saupoudrez la peau sensitive de la chaleur d’une main,
Faire revenir le souffle brûlant entre l’épaule et le cou,
Et colorez de rouges et délicieux baisers.

Quand le mélange fusionne, arrosez largement d’abandon de soi, 
Laissez bouillir les caresses buccales et les effleurements de chair, 
Insérer jouissance, plaisir et volupté en à-coups répétés,
Finissez la cuisson par un arc-en-ciel en explosion.

A consommer sans tarder et sans modération.









 
 
